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1. CONTEXTE DU SUIVI  

Le Syndicat Mixte du Bassin de l’Or (SYMBO) est engagé dans une démarche de contrat de bassin de l’Or 
depuis 2015. Celui-ci consacre un volet « D. Amélioration, restauration et préservation des milieux 
aquatiques et humides, de leurs fonctionnalités et de leurs continuités écologiques ». 
 
Des études ont défini un programme de travaux de restauration de cours d’eau dans le bassin de l’étang de 
l’Or. Le Salaison a été identifié pour être restauré à minima sur le linéaire situé entre le canal BRL et le pont 
d’Aiguerelles. Les travaux d’aménagement prévus comportaient à la fois un reprofilage des berges et du lit 
mineur du cours d’eau, une restauration de la ripisylve et la création de zones tampon. Le principal effet 
attendu des travaux sur ce cours d’eau était d’en améliorer son état de conservation général, 
particulièrement dégradé. 
 

 
Figure 1 : Localisation de la zone de projet de restauration hydromorphologique (source : Artelia, 2017) 
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1.1. ENJEUX JUSTIFIANT LA REALISATION DE TRAVAUX 

Sur sa partie aval, le cours d’eau a subi plusieurs modifications hydromorphologiques, principalement dues 
au développement des activités humaines (agriculture, urbanisation). L’aménagement de la commune de 
Mauguio a notamment influencé les modifications apportées au lit du Salaison sans prendre en compte sa 
dynamique naturelle, dégradant son état général (lit encaissé, berges abruptes, tracé rectiligne, …) et son 
état biologique. Actuellement, le Salaison possède le bassin versant le plus urbanisé autour de l’étang de 
l’Or et constitue le cours d’eau le plus dégradé parmi ses cinq principaux tributaires. 
 
La décision de restaurer un tronçon sur la partie aval du Salaison a été prise en 2014 par le Syndicat Mixte 
du Bassin de l’Or (SYMBO) et le Syndicat Intercommunal d'Assainissement des Terres de l'Etang de l'Or 
(SIATEO) (5)1. Le choix de réalisation de ces travaux est dû à plusieurs facteurs, à savoir : 

 Le classement du cours d’eau en liste 1 pour la protection complète de l’Anguille, un poisson 
migrateur amphihalin. Au niveau de l’étang de l’Or, le Salaison est inclus au sein de la Zone d’Action 
Prioritaire (ZAP) pour cette espèce, l’amélioration des conditions de franchissement à la montaison 
était donc une priorité (4), d’autant que l’on relevait sur le secteur deux seuils : l’un au niveau du pont 
de pierre et le second au niveau du pont des Aiguerelles. 

 Le Salaison est identifié par la cartographie du Schémas Régionaux de Cohérence 
Ecologique (SRCE) du Languedoc Roussillon comme un réservoir de biodiversité de la trame bleue. 
Cette trame est définie à l’article L. 371-1 du Code de l’environnement (L. 371-1-III) et concerne les 
cours d’eau et canaux jouant le rôle de réservoirs biologiques, ainsi que les zones humides tout ou en 
partie nécessaires à la préservation de la biodiversité. 

 L’atteinte du bon état écologique du Salaison a été repoussée à 2027 (initialement, le bon état devait 
être atteint d’ici 2015 selon la Directive Cadre sur l’Eau) mais elle est jugée primordiale. En effet, le 
cours d’eau représente 16 % des apports en eau douce de l’étang de l’Or, site inscrit à l’inventaire des 
zones humide d’importance internationale RAMSAR (FR7200017 La petite Camargue) et comme Site 
Natura 2000 selon les Directives Habitats et Oiseaux (SIC FR9101408 et ZPS FR9112017 Etang de 
Mauguio). 

 Enfin, ce projet de restauration hydromorphologique du lit du Salaison constitue une mesure 
compensatoire aux travaux de construction de la ligne ferroviaire à grande vitesse contournant Nîmes 
et Montpellier (CNM), réalisés par Oc’Via. Une partie des travaux en déblai est également l’objet d’une 
mesure compensatoire de Vinci Autoroutes dans le cadre des travaux du projet de déplacement de 
l’A9 (5). 

                                                      
 
1 Les chiffres entre parenthèses correspondent aux numéros des document dans lesquels figurent l’information citée et sont présentés 
dans le Tableau 1 : Documents consultés  
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1.2. TRAVAUX DE RESTAURATION HYDROMORPHOLOGIQUE REALISES 

Les travaux de restauration physique ont concerné plusieurs secteurs sur la partie aval du Salaison, entre le 
pont de la D189 et sa confluence avec la Roubine. Leur localisation générale est présentée ci-après. 
 

 
Figure 2 : Localisation et description générale des aménagements dans le cadre de la restauration hydromorphologique 

du Salaison (Artelia, 2017) 

 
Tout d’abord, pour permettre l’écoulement des eaux notamment lors des épisodes de crues et limiter le 
phénomène d’érosion, la géométrie du lit a été modifiée sur un linéaire de 2 450 m : 

 reprise des berges pour obtenir une pente de 2H/1V à 3H/1V, 

 création d’une bande active permettant de réactiver une certaine dynamique latérale, 

 conservation de la largeur du lit d’étiage pour éviter une modification de la fréquence de remobilisation 
des matériaux mais également pour éviter un impact direct des travaux sur le lit d’étiage puisqu’ils 
pourront être cantonnés aux berges, 

 adaptation de la profondeur du lit d’étiage à 1,3 m pour conserver une valeur de débit d’entrainement 
des matériaux du fond identiques, 

 redimensionnement des merlons existants et utilisation des matériaux de déblais afin de conserver la 
granulométrie et la nature des matériaux initiaux. 

 
La Figure 3 met en évidence le profil en travers type de la géométrie du lit. 
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Figure 3 : Profil en travers type de la géométrie du lit (Artelia, 2017) 

 
Puis le profil en long du cours d’eau a été restauré au niveau de deux ponts afin d’améliorer la continuité 
piscicole : le pont de Pierre et le pont des Aiguerelles, 
Au niveau du pont de pierre, la hauteur moyenne du radier créant une rupture de continuité est d’environ 
1,3 m. Pour rendre cet ouvrage transparent, 100 m3 de matériaux étaient nécessaires. Ceux-ci ont été 
récupérés du démantèlement des enrochements de berges. Le schéma de l’aménagement est présenté en 
Figure 4. 

 
Figure 4 : Schéma type du pont de Pierre et de son radier en béton (à gauche) et schéma de restauration du profil en 

long au droit du pont de Pierre (à droite) (source : Artelia, 2017) 

 
Au niveau du pont des Aiguerelles, le même principe a été mis en œuvre pour effacer la discontinuité du 
fond du lit provoquée par le radier en béton de 0,8 m. Le volume de matériaux nécessaire ici était de 40 m3. 
Le schéma de l’aménagement est présenté en Figure 5. 

 
Figure 5 : Schéma type du pont des Aiguerelles et de son radier en béton (à gauche) et schéma de restauration du profil 

en long au droit du pont des Aigurelles (à droite) (source : Artelia, 2017) 

 
Enfin, pour limiter le risque inondation et retrouver une dynamique écologique intéressante, la ripisylve a été 
restaurée sur un linéaire de 2 450 m. 
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1.3. SUIVI POST-TRAVAUX 

Après réalisation de ces différents travaux, une évaluation de leurs effets sur le milieu aquatique sera 
menée. 
 
Pour cela des suivis pluriannuels sur 4 années seront mis en place sur le tronçon restauré (1 station) et sur 
des secteurs témoins n’ayant pas fait l’objet de travaux (2 stations). Les trois stations suivies dans le cadre 
de cette étude sont présentées ci-après et sont localisées sur la carte ci-dessous : 

 Station 1 - Témoin non altérée : se situe dans un secteur n’ayant pas fait l’objet de recalibrage dans le 
passé, 

 Station 2 - Témoin altérée non restaurée : se situe dans un secteur ayant fait l’objet de recalibrages 
dans le passé mais qui n’a pas bénéficié de travaux de restauration, 

 Station 3 – Restaurée : se situe dans un secteur recalibré dans le passé (comme la station témoin 
n°2) mais elle ayant fait l’objet des travaux de restauration. 

 

 
Figure 6 : Localisation des 3 stations qui seront intégrées au suivi environnemental du Salaison 

 
Ce premier rapport a pour objectif de constituer un état des lieux ante-travaux visant à rassembler 
les données existantes antérieures aux travaux de restauration du Salaison (études réalisées avant 
travaux, résultats des suivis réalisés par l’Agence de l’Eau dans le cadre des réseaux de contrôle et de 
surveillance des cours d’eau, données publiques relevées sur le portail de données Naïades, …). Cet état 
des lieux servira d’état de référence pour l’évaluation des effets des travaux sur le milieu aquatique. 
A l’issue des 4 années de suivi une réflexion globale sera menée afin de quantifier le gain des 
aménagements réalisés pour le milieu aquatique. Cette analyse permettra également d’établir un 
retour d’expérience sur l’efficacité des différents types d’aménagements. 
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2. DONNEES BIBLIOGRAPHIQUES CONSULTEES 

Un grand nombre de données ont été consultées pour élaborer cet état des lieux anté-travaux. Dans le corps du texte, le rappel de la référence citée est 
indiqué, le cas échéant, entre parenthèses. Celle-ci correspond à la première colonne du Tableau 1 qui présente l’ensemble des documents consultés. 
 

Tableau 1 : Documents consultés dans le cadre de l’étude bibliographique.  

Référence Nature / Titre Auteur Maitre d’Ouvrage Année Contexte de réalisation 

(1) 

Rapport / Création d’une piste cyclable et d’un ouvrage de 

décharge, RD172 Pont des Aiguerelles, Commune de Mauguio 
(34) - Etat initial écologique 

Naturalia 
Conseil Général 

de l’Hérault 
Août 2016 

Création d’une piste cyclable pour augmenter 
la sécurité pour piétons et cyclistes 

(2) 
Rapport / Maîtrise d’œuvre pour les travaux de restauration du 

cours d’eau du Salaison – Diagnostic hydromorphologique 
Artelia Eau & 

Environnement 
SIATEO Juillet 2016 

Restauration physique d’un tronçon aval du 
Salaison du pont de la RD189 à l’étang de l’Or 

(3) 
Rapport / Maîtrise d’œuvre pour les travaux de restauration du 

cours d’eau du Salaison – Etude de faisabilité 
Artelia Eau & 

Environnement 
SIATEO Septembre 2016 

(4) 
Rapport / Maîtrise d’œuvre pour les travaux de restauration du 

cours d’eau du Salaison – Avant-Projet-Définitif 
Artelia Eau & 

Environnement 
SIATEO Septembre 2017 

(5) 
Rapport / Restauration du cours d’eau du Salaison - Demande 

d’Autorisation Environnementale 
Artelia Eau & 

Environnement 
SIATEO Décembre 2017 

(6) 

Sites Internet / Données disponibles pour la station  

06300400 Salaison à Mauguio 2 
SALAISON A MAUGUIO 2 | L'eau dans le bassin Rhône-
Méditerranée (eaufrance.fr) 
HYDRO - Synthèse (eaufrance.fr) 

AERMC - 
Période de 2010 

à 2020 
Suivi de qualité des cours d’eau national 

(7) 
Site Internet / Données disponibles sur Géoportail 

https://www.geoportail.gouv.fr/ 
République 
Française 

- Actuel Connaissance du territoire 

(8) 
Site Internet / Données disponibles sur l’IGN – Remonter le temps 

Remonter le temps (ign.fr) 
IGN - 

Du 18ème siècle à 
2021 

Connaissance du territoire 

(9) 

Site Internet / Données hydrobiologique en PACA et en Occitanie 

http://hydrobiologie-
paca.fr/app/webroot/index.php/stations/view/06300400 

DREAL PACA-
OCCITANIE 

- De 2010 à 2020 Suivi de qualité des cours d’eau 

(10) 
Rapport / Schéma Départemental de préservation,  restauration et 

mise en Valeur des Milieux Aquatiques 
FDPPMA 34 - 2009 

Politique de préservation des milieux 
aquatiques sur le département 

(11) 

Rapport / Contribution à l’amélioration des connaissances et à la 
gestion de l’Anguille européenne, Anguilla anguilla, dans les 
lagunes méditerranéennes – Cas de l’Etang de l’Or 

FishPass & 
MRM 

- 2010 
Amélioration des connaissances de l’Anguille 
européenne 

 
 
 
 
 

https://www.rhone-mediterranee.eaufrance.fr/station-06300400
https://www.rhone-mediterranee.eaufrance.fr/station-06300400
http://www.hydro.eaufrance.fr/stations/Y3315080&procedure=synthese
https://www.geoportail.gouv.fr/
https://remonterletemps.ign.fr/comparer/basic?x=3.992170&y=43.610674&z=16&layer1=ORTHOIMAGERY.ORTHOPHOTOS&layer2=ORTHOIMAGERY.ORTHOPHOTOS.1950-1965&mode=doubleMap
http://hydrobiologie-paca.fr/app/webroot/index.php/stations/view/06300400
http://hydrobiologie-paca.fr/app/webroot/index.php/stations/view/06300400
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Référence Nature / Titre Auteur Maitre d’Ouvrage Année Contexte de réalisation 

(12) 

Site Internet / Naïades – Données sur la qualité des eaux de 

surface 
http://www.naiades.eaufrance.fr/acces-donnees#/  

République 
Française 

- 2019-2020 Portail de données publiques 

(13) 
Rapport / Suivi 2012 de la qualité des eaux des bassins versants 

de l’étang de Thau, de l’étang de l’Or, du Lez et de la Mosson 
AQUASCOP 

Conseil Général 
de l’Hérault 

Janvier 2013 
Suivi départemental de qualité des eaux de 
surface 

(14) 
Rappot / Le Salaison – Etat des lieux et programme pluriannuel de 

gestion et de restauration 
Symbo - Juin 2014 

Programme pluriannuel de gestion et de 
restauration 

(15) 
Rapport / Etat de l’art des connaissances du phénomène de 

comblement des milieux lagunaires 

Ifremer / 
Géosciences 
Montpellier 

- Septembre 2008 
Rapport de phase 1 – réseau de suivi 
lagunaire 

(16) 
Rapport / Projet de modernisation de la station de traitement des 

eaux usées MAERA – Bilan de concertation préalable 

Montpellier 
Méditerranée 

Métropole 
- 2018 

Projet de modernisation de la station de 
traitement des eaux usées MAERA 

(17) Silene Flore - http://flore.silene.eu CBN Med. - > 2019 Base de données flore 

(18) Faune LR (www.faune-lr.org) Meridionalis - > 2019 Base de données naturaliste 

(19) 

Biodiv'Occitanie (https://biodiv-occitanie.fr/), base de données 
intégrant notamment la consultation de la base Malpolon 

(amphibiens-reptiles) de l’EPHE 
OC'nat - > 2019 Base de données naturaliste 

(20) 
Atlas des libellules et papillons de LR (https://atlas.libellules-et-

papillons-lr.org/atlas) 
Nombreux 
partenaires 

- > 2019 Base de données naturaliste 

(21) 

Observatoire Naturaliste des Ecosystèmes Méditerranéen 

(ONEM) et notamment l'enquête Diane/aristoloches : 
http://www.onem-france.org/diane/wakka.php?wiki=PagePrincipale 

ONEM - > 2019 Base de données naturaliste 

(22) 
Rapports / Différentes études et suivis écologiques réalisées dans 

le cadre de la création de la LGV Nîmes-Montpellier 
BIOTOPE 

SNCF Réseau / 
Oc-via 

2006-2019 LGV Nîmes-Montpellier 

http://www.naiades.eaufrance.fr/acces-donnees#/
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3. CARACTERISTIQUES DU BASSIN VERSANT 

3.1. RESEAU HYDROGRAPHIQUE 

Le Salaison est un cours d’eau côtier de 25 km de long situé dans le département de l’Hérault (34). Il prend 
sa source au niveau de la commune de Guzargues à 186 m d’altitude et traverse 5 communes (Assas, 
Teyran, Le Crès, Saint-Aunès et Mauguio) avant de se jeter dans l’étang de l’Or. Sa pente moyenne est de 
5 ‰. Il est référencé au Schéma Directeur d’Aménagement et de Gestion des Eaux Rhône-Méditerranée-
Corse (SDAGE RMC) comme masse d’eau superficielle FRDR141. 
 
Le Salaison reçoit dans sa partie amont de nombreux ruisseaux temporaires provenant des garrigues. Ces 
affluents sont à sec en dehors des périodes pluvieuses.  
Il possède également trois principaux affluents :  

  le ruisseau de Cassagnole, 

  le ruisseau de la Mayre, 

  la Balaurie. 
 
La carte ci-dessous présente le réseau hydrographique du Salaison. 

 
Figure 7 : Réseau hydrographique du Salaison (source : Symbo, 2014) 
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3.2. GEOLOGIE – HYDROGEOLOGIE 

La partie amont du bassin versant du Salaison est formée par des terrains calcaires datant de l’ère 
secondaire (Jurassique et Crétacé) et tertiaire qui dessinent les reliefs dominant la plaine. Celle-ci est 
composée de terrains alluvionnaires récents (ère quaternaire) qui s’étendent jusqu’à l’étang de l’Or.  
 

 

 
Figure 8 : Géologie du bassin du Salaison (source BRGM) 
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En plus de façonner les paysages du territoire, la nature des sols est à l’origine des nappes aquifères 
présentes et de leur nature.  
 
Le bassin versant du Salaison est partagé entre 3 entités hydrogéologiques définissant les systèmes 
aquifères suivants : 

  631AK00 « Calcaires et marnes du Crétacé supérieur, de l'Eocène et de l'Oligocène de l'avant pli de 
Montpellier », 

  631AG00 « Calcaires et marnes du Jurassique moyen au Berriasien du compartiment oriental de la 
source du Lez »,  

  647AC00 « Alluvions quaternaires et villafranchiennes entre le Vidourle et le Lez ». 
 
L’entité 631AK00 est à nappe libre. Le sol y est sédimentaire et fissuré, ce qui favorise l’infiltration des eaux 
de précipitations jusqu’en profondeur. Les entités 631AG00 et 647AC00 sont à nappes à parties libres et 
captives. 631AG00 est une unité sédimentaire karstique et 631AC00 est une unité semi-perméable, 
sédimentaire et poreuse. Cette dernière est favorable à la circulation de l’eau à faible profondeur. Les eaux 
souterraines sont alimentées en hiver par les précipitations sur le bassin versant et en été par drainage des 
écoulements des versants encaissants. 
 
Les masses d’eau souterraines concernées par la zone d’étude et leur état selon la DCE sont rappelés dans 
le tableau ci-après. 
 

Tableau 2 : Etats des masses d’eau souterraines de la zone d’étude (source : AERMC) 

Code Nom de la masse d’eau 
Etat 

quantitatif 
Etat 

chimique 
Pressions 

ponctuelles 
Prélèvements 

d’eau 

FRDG113 
Calcaires et marnes jurassiques des garrigues 
nord-montpelliéraines - système du Lez 

Bon Bon Pas de pression Non significatif 

FRDG206 
Calcaires jurassiques pli oriental de Montpellier 
et extension sous couverture 

Bon Bon Pas de pression Non significatif 

FRDG102 
Alluvions anciennes entre Vidourle et Lez et 
littoral entre Montpellier et Sète 

Bon Médiocre 
Agriculture (azote, 

pesticides) 
Faible 

 
Notons que l’ensemble de ces masses d’eaux souterraines font l’objet de bonnes connaissances.  
La masse d’eau FRDG102 est la seule dont l’état chimique ressort comme médiocre. Elle est de type 
carbonaté calcique, avec des intrusions salines sur la bordure sud-est. Elle est sous l’influence du biseau 
salé, ce qui rend ses eaux saumâtres sur la zone côtière autour des étangs. De plus, l’agriculture constitue 
une pression identifiée sur la qualité de cette masse d’eau souterraine. Les données de l’Agence de l’Eau 
mettent en évidence des concentrations trop importantes en nitrates et en pesticides (Déséthyl-terbuméton, 
Déisopropyl-déséthyl-atrazine, simazine et atrazine déisopropyl). 
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3.3. CLIMATOLOGIE 

Le climat de la zone d’étude est de type méditerranéen chaud avec un été sec (climat noté CSA selon la 
classification de Köppen-Geiger). La station météorologique la plus proche est située à Mauguio - Domaine 
de Melgueil à environ 300 m de la zone de projet à vol d’oiseau. Elle est installée à une altitude de 11 m. Les 
données présentées ci-après sont donc représentatives de l’aire d’étude et donnent une idée du climat qui y 
règne. 
 

 
Figure 9 : Précipitations moyennes mensuelles à Mauguio-Domaine de Melgueil entre 1981 et 2020 (source : Infoclimat) 

 
La pluviométrie moyenne sur les 30 dernières années (1981-2020) est de 349,9 mm/an. Globalement, les 
précipitations sont plus importantes en hiver, au cours des mois de janvier et de mars (entre 74,8 et 
133 mm). 
 
Les plus faibles cumuls sont enregistrés durant la période estivale voire automnale, au cours des 
mois de juillet, septembre et octobre (de 0 à 3,5 mm). 
 

 
Figure 10 : Températures moyennes mensuelles à Mauguio-Domaine de Melgueil entre 1981 et 2020 (source : 

Infoclimat) 

 
Les températures moyennes mensuelles sont comprises entre 8,5°C (décembre) et 25,3°C (juillet). La 
température mensuelle minimale descend à 3,9°C en décembre et la température mensuelle maximale 
atteint 31,5°C en juillet. 
 
Les fortes chaleurs estivales expliquent le réchauffement généralisé des cours d’eau de la région. 
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3.4. HYDROLOGIE 

Le Salaison possède un régime pluvial méditerranéen dont le module est de 0,339 m3/s. Du fait de la 
dominance de formations karstiques sur son bassin versant, son écoulement est temporaire de la source 
jusqu’à Jacou, où un soutien d’étiage estival d’environ 50 l/s est assuré par le Bas Rhône Languedoc (BRL).  
La période d’étiage estival a lieu en juillet et août (débits moyens de 0,059 à 0,074) et la période de hautes-
eaux en novembre et décembre (débits moyens de 0,613 à 0,750). 
 

 
Figure 11 : Débits moyens mensuels du Salaison à Mauguio (station Y3315080) entre 1986 et 2021 (source : Banque 

hydro) 

 

3.5. CONTEXTE HYDROMORPHOLOGIQUE ET DYNAMIQUE SEDIMENTAIRE 

Peu de données relatives à la dynamique sédimentaire du Salaison sont disponibles. Un rapport de 2008 du 
réseau de suivi lagunaire, qui comprend l’étang de l’Or, semble mettre en avant une scission entre le 
fonctionnement sédimentaire passé du Salaison et son fonctionnement sédimentaire actuel. En effet, un 
delta avait été façonné par le ruisseau sur l’étang de l’Or au niveau de la pointe du Salaison. Des 
aménagements ont été réalisés au cours du XXème siècle : drainage, assainissement des terres, 
concentration des écoulements vers un lit unique et rectiligne. Ceux-ci semblent avoir modifié cette 
dynamique, aboutissant à une érosion de ce delta (cf. Figure 12 ). 
 

 
Figure 12 : Erosion du delta du Salaison (étang de l’Or) (source : Ifremer / Géosciences Montpellier, 2008) 

 
Le rapport d’Artelia concernant l’étude hydromorphologique du cours d’eau dans le cadre de son projet de 
restauration hydromorphologique (2016) aboutit quant à lui à la conclusion que le Salaison a tendance à 
accroître sa capacité de transport ce qui favorise l’incision de son lit. 
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4. ETAT INITIAL DU MILIEU AQUATIQUE AVANT TRAVAUX 

4.1. QUALITE MORPHOLOGIQUE 

4.1.1. Analyse diachronique 

Au fil du temps, l’hydromorphologie du Salaison a été fortement modifiée par divers aménagements 
(recalibrages, rectifications de tracé et merlons) afin de permettre le développement de l’activité humaine sur 
ses abords. L’ensemble des éléments cités ci-après apparaissent de façon plus détaillée au sein du 
diagnostic hydromorphologique mené par Artélia Eau & Environnement en 2016 dans le cadre des travaux 
de restauration du Salaison. 
 
Sur la partie aval du cours d’eau, plusieurs observations peuvent être faites : 

 Le tracé le plus ancien relevé du cours d’eau correspond à l’état au 18ème siècle, dessiné sur la carte 
de Cassini. Sur celle-ci, le Salaison semble se diviser en plusieurs bras en aval du pont de Pierre et 
sur environ 1,3 km (cf. Figure 13). 

Figure 13 : Evolution du tracé du Salaison entre la carte de Cassini (18ème siècle, à gauche) et la carte d’État-major 
(1820-1866, à droite) 

 On remarque ensuite sur la carte d’Etat-major qui correspond à la période allant de 1820 à 1866 que 
seuls deux bras sont notés en aval du pont de Pierre. Hormis cela, le tracé du lit du cours d’eau 
n’évolue pas davantage. 

Figure 14 : Evolution du tracé du Salaison entre la carte d’État-major (à gauche) et la carte IGN de 1950 (à droite) 
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 Entre les cartes IGN de 1950 et la carte actuelle et entre les photographies aériennes de 1965 et 
2000, on peut mettre en évidence la création d’un nouvel exutoire vers l’étang de l’Or, ainsi que le 
recalibrage du lit à la fois en amont et au niveau de la confluence entre le Salaison et le ruisseau de 
Balaurie (cf. Figure 15, Figure 16 et Figure 17). 

 
Figure 15 : Evolution du tracé du Salaison entre les cartes IGN de 1950 (à gauche) et d’aujourd’hui (à droite) 

 
Figure 16 : Photographies aériennes entre 1965 (à gauche) et 2000 (à droite) au niveau du secteur aval du Salaison 

 
Figure 17 : Photographies aériennes entre 1965 (gauche) et 2000 (droite) au niveau de la confluence entre le Salaison et 

le ruisseau de Balaurie 
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La simplification du tracé du cours d’eau est liée au drainage et à la concentration des écoulements 
dans un lit unique (curage du Salaison, construction de merlons et comblement des anciens 
chenaux) visant à faciliter l’évacuation des eaux vers l’étang de l’Or. Ces travaux sont prolongés 
jusqu’au début des années 1970 avec un recalibrage du Salaison et le creusement d’un nouvel 
exutoire. La concentration des écoulements dans un chenal unique a contribué à l’enfoncement 
progressif du lit mineur, ayant aujourd’hui pour conséquence la déconnexion du Salaison de sa 
plaine d’inondation naturelle. 
 
 

4.1.2. Qualité morphologique avant travaux 

4.1.2.1. Description générale à l’échelle de l’ensemble du cours d’eau 

 Morphologie du lit 

Sur l’amont de son bassin versant, la rivière présente des berges hautes. Aucun obstacle à l’écoulement des 
crues n’est relevé jusqu’au canal BRL qui traverse le cours d’eau au niveau du pont des Peuplier, à 
Mauguio. À partir de Teyran et jusqu’au canal BRL, on relève ponctuellement une artificialisation du lit et des 
signes d’érosion au niveau des berges. Enfin, du canal BRL jusqu’à son exutoire, le Salaison a subi de 
nombreux travaux de recalibrage et d’endiguement modifiant sa morphologie et son tracé. C’est sur ce 
secteur que le Salaison est le plus dégradé. Selon le diagnostic hydromorphologique réalisé en 2016 par 
Artélia Eau & Environnement, bien que le lit mineur du cours d’eau soit globalement en bon état (présence 
d’alternance de faciès variés et faible colmatage), le lit de plein bord du Salaison est, quant à lui, nettement 
dégradé (encaissement et berges instables). 
 

 Caractéristiques des berges et de la ripisylve 

En amont du bassin versant, la ripisylve du Salaison est constituée d’une végétation vieillissante, fournie 
mais non entretenue. Puis, du canal BRL jusqu’à son exutoire, la ripisylve est peu développée. 
En aval du canal BRL, les berges subissent une érosion importante du fait d’une pente très forte voire 
verticale. Des protections de berges (blocs, anciens murs, gabions, enrochements), elles-mêmes en 
mauvais état, sont édifiées en pied de berge sur un linéaire important. On relève également des 
effondrements de berges, ce qui illustre les déséquilibres de la morphologie du Salaison. 
 

 Caractéristique de la granulométrie 

L’étude d’Artélia réalisée en 2016 met en avant un transport solide par charriage qui se produit à partir d’un 
débit de 4 m3/s, ce qui n’arrive que quelques jours par an en moyenne pour le Salaison. Le transport solide y 
est estimé à 70 m3 par an en moyenne. Ainsi, bien que le Salaison ait une morphologie de lit d’étiage assez 
diversifiée, le cours d’eau est relativement peu mobile du fait notamment d’une granulométrie relativement 
grossière et d’une hydrologie peu soutenue. 
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 Obstacles à l’écoulement 

Sept obstacles à l’écoulement sont référencés dans le ROE sur le linéaire du Salaison en amont de la zone 
de travaux. L’obstacle le plus important est le seuil du domaine des Mazes (Verteil) situé à Saint-Aunès. Ce 
barrage induit une hauteur de chute importante (près de 3m) infranchissable par la faune piscicole. Les 
autres ouvrages sont des seuils créés au niveau de ponts routiers et ferroviaire. Ceux-ci génèrent des 
hauteurs de chutes moins importantes qui peuvent toutefois constituer une limite à la continuité biologique.  
 

Tableau 3 : Ouvrages référencés dans le ROE (source Eau France) 

Numéro 
d'ouvrage ROE 

Nom ouvrage Type ouvrage 
Type 
d'obstacle 

Hauteur de 
chute (m) 

ROE39606 Seuil 2 Mas du Haut Bois (Teyran) Seuil en rivière Radier 0,6 

ROE39617 Seuil amont D118 (Teyran) Seuil en rivière Déversoir 0,9 

ROE58615 Pont du Mas du Pont Obstacle induit par un pont Radier 0,23 

ROE39585 Seuil du boulodrome (Le Crès) Obstacle induit par un pont Buses 0,77 

ROE39594 Seuil pont D112 E6 (Le Crès) Obstacle induit par un pont Radier 0,72 

ROE39542 Seuil pont SNCF (St Aunès) Seuil en rivière Déversoir 0,28 

ROE39566 barrage domaine des Mazes (Verteil) Seuil en rivière Déversoir 2,97 

 

4.1.2.2. Description de la zone restaurée 

 Morphologie du lit 

Au niveau de la zone restaurée, la morphologie du lit mineur est globalement bonne avec une bonne 
diversité de faciès. On observe cependant des zones importantes d’affleurements argileux, peu biogènes, 
conséquence de l’incision du lit et des berges. La morphologie de plein bord est quant à elle globalement 
mauvaise puisque l’on est en présence d’un lit trop encaissé au regard de sa largeur. Ceci conduit d’une part 
à une instabilité gravitaire des berges et d’autre part à des érosions importantes lors des fortes crues. 
 

 Caractéristiques des berges et de la ripisylve 

Les berges du Salaison étant hautes, non entretenues et instables, la ripisylve s’appauvrit et se retrouve 
déconnectée du cours d’eau. On observe une dominance de Cannes de Provence (Arundo donax) aux 
abords du cours d’eau. Cette espèce est considérée comme envahissante et son fort développement limite 
l’établissement d’autres espèces réduisant la diversité des habitats rivulaires. De plus, son système racinaire 
peu développé ne permet pas une bonne stabilisation des berges. 
 

 Caractéristique de la granulométrie 

La granulométrie du lit, sur la zone d’étude, est comparable à celle relevé sur l’ensemble du linéaire du 
Salaison : relativement grossière. En dehors des périodes de crues, le faible débit du Salaison ne permet 
pas de mobiliser régulièrement ce type de substrat.  
 

 Obstacles à l’écoulement 

Notons que sur notre zone d’étude, on relève la présence de deux seuils implantés au niveau du pont de 
pierre et du pont des Aiguerelles, non franchissables par les cyprinidés, et présentant un impact significatif 
sur la continuité biologique du cours d’eau (impacts évalués dans les « fiches ouvrages » du rapport d’Artelia 
de diagnostic hydromorphologique (2)) Le seuil situé au niveau du pont de Pierre est d’ailleurs référencé au 
sein du référentiel des obstacles à l’écoulement des cours d’eau sous le code ROE 39539. Il a été construit 
en 1994 pour améliorer le tarage de la station limnimétrique située en amont, son rôle de stabilisation du 
profil en long du lit semble modéré. Il constitue un obstacle de type « déversoir » présentant une hauteur de 
chute de 0,59 m.  
 
Les différentes sources bibliographiques font ressortir que le Salaison est un cours d’eau dont les 
berges sont anthropisées sur plusieurs secteurs (merlons, enrochements, urbanisation) mais 
également peu entretenues, puisque la présence d’effondrements de berges dus à l’érosion a été 
mise en évidence nettement. 
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4.2. ETAT ECOLOGIQUE 

Il existe plusieurs stations de suivi de l’Agence de l’eau sur le Salaison. L’une d’elle est située dans la zone 
restaurée, 150 m en aval du pont de la route départementale D 172 (pont des Aiguerelles), il s’agit de la 
station 06300400 Le Salaison à Mauguio. Les résultats sont présentés dans le Tableau 5 ci-dessous. 
 

Tableau 4 : Etats écologiques de la station 06300400 Le Salaison à Mauguio 

*Température non évaluée dans l’HER 6 Méditerranée 
 

4.2.1. Données physico-chimiques 

Concernant la physico-chimie du cours d’eau, on relève un mauvais état entre 2010 et 2012, du fait de 
concentrations en nutriments azotés et phosphorés trop élevées et un déficit d’oxygénation de la lame d’eau. 
Ces observations étaient liées à la présence de rejets anthropiques. En effet, les communes d’Assas, 
Teyran, Jacou, Le Crès et Saint-Aunès étaient toutes raccordées à la station d’épuration de Saint-Aunès. 
Celle-ci était obsolète (16) et rejetait ses eaux dans le Salaison. 
En 2012, ces communes ont été raccordées à la station de Montpellier Métropole MAERA. Les suivis de 
qualité de l’eau mettent en évidence une amélioration significative de la qualité physico-chimique de l’eau 
(« bonne ») depuis ce transfert. 
 
Depuis 2013, l’état physico-chimique du Salaison est bon, notamment grâce aux effets bénéfiques de 
la suppression du rejet des effluents de la STEP de Saint-Aunès. 
 

4.2.2. Données biologiques 

Les différents compartiments biologiques (invertébrés benthiques, diatomées, macrophytes et poissons), 
présentent une amélioration progressive depuis 2010. L’état écologique passe ainsi de médiocre à moyen. 
Les compartiments plus déclassants sont les macrophytes et les poissons. 

 2020 2019 2018 2017 2016 2015 2014 2013 2012 2011 2010 

Physico-chimie  

Bilan de 
l’oxygène 

Très bon Très bon Bon Bon Bon Bon Bon Bon Moyen Médiocre Médiocre 

Température* 
Non 
défini 

Non 
défini 

Non 
défini 

Non 
défini 

Non 
défini 

Non 
défini 

Non 
défini 

Non 
défini 

Non 
défini 

Non 
défini 

Non 
défini 

Nutriments 
azotés 

Bon Bon Bon Bon Bon Bon Bon Bon Mauvais Mauvais Mauvais 

Nutriments 
phosphorés 

Bon Bon Bon Bon Bon Très bon Bon Bon Médiocre Médiocre Mauvais 

Acidification Très bon Très bon Très bon Très bon Très bon Très bon Très bon Très bon Très bon Très bon Très bon 

Polluants 
spécifiques 

Bon Bon Bon Bon Bon Bon Bon Bon Bon Mauvais Bon 

Biologie   

Invertébrés 
benthiques 

Bon Bon Bon Bon Bon Moyen Moyen Moyen Moyen Moyen Médiocre 

Diatomées Bon Très bon Très bon Très bon Très bon Bon Bon Moyen Moyen Médiocre Médiocre 

Macrophytes Moyen Moyen Moyen Moyen Moyen Moyen Moyen Médiocre Médiocre Médiocre Médiocre 

Poissons Moyen Moyen Moyen Moyen Moyen Moyen Médiocre Médiocre Moyen Moyen Moyen 

Etat écologique Moyen Moyen Moyen Moyen Moyen Moyen Médiocre Médiocre Médiocre Médiocre Médiocre 
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4.2.2.1. Macroinvertébrés benthiques 

Le portail de données Naïades donne accès aux résultats complets de l’indice invertébrés multimétriques 
(I2M2) ainsi qu’aux listes faunistiques obtenues pour la station 06300400 Le Salaison à Mauguio dans le 
cadre du réseau de contrôle et de surveillance de qualité des eaux de surface national. Les résultats sont 
présentés ci-dessous. 
 

Tableau 5 : Résultats obtenus pour l’I2M2 sur le Salaison à Mauguio depuis 2018 

 2020 2019 2018 

I2M2 0,396 0,342 0,359 

Richesse 0,643 0,500 0,548 

Ovoviviparité 0,279 0,280 0,302 

PolyvoItinisme 0,247 0,314 0,247 

ASPT 0,130 0,234 0,180 

Indice de Shannon 0,864 0,453 0,636 

Etat biologique (arrêté 2018) Bon Bon Bon 

 
Depuis 2018, malgré un bon état biologique défini, les métriques I2M2 obtiennent des scores faibles à 
moyens, témoignant d’une probable altération de la qualité de l’eau et de l’habitat. La métrique la plus 
pénalisante est l’ASPT, qui peut traduire la présence d’une macrofaune peu sensible aux pollutions 
organiques. Il est probable que l’artificialisation des berges (ripisylve limitée), le recalibrage et la rectification 
du cours d’eau ne favorisent pas l’accueil d’un peuplement plus varié et polluosensible. De plus, on relève 
une prolifération d’Echinogammarus sp. qui corrobore l’existence de cette perturbation puisqu’il s’agit 
d’organismes pionniers. 
Notons la présence de 3 espèces d’écrevisses exotiques envahissantes : l’Ecrevisse de Louisiane 
(Procambarus clarkii), de l’Ecrevisse américaine (Orconectes limosus) et de l’Ecrevisse signal (Pacifastacus 
leniusculus). 
 
Bien que la faune invertébrée ne comprenne pas de taxons très polluosensibles, l’état écologique 
défini selon le compartiment macroinvertébrés est toutefois bon. L’établissement d’un peuplement 
de meilleure qualité est probablement limité du fait d’un habitat non favorable.  
 

4.2.2.2. Diatomées 

Le Tableau 6 nous permet de constater que depuis 2018, l’état biologique défini selon l’indice diatomées est 
bon à très bon. Par l’intermédiaire du portail de données Naïades, les résultats de l’indice diatomées et les 
listes floristiques ont pu être consultés. 
 

Tableau 6 : Résultats obtenus pour l’indice diatomées (IBD) sur le Salaison à Mauguio depuis 2018 

 2020 2019 2018 

IBD 20,0 17,3 16,3 

Nombre de diatomées 
contributives 

406 390 395 

Etat biologique (arrêté 2018) Bon Très bon Très bon 

 
Les listes floristiques de 2018 et 2019 sont dominées par Achnanthidium minutissimum et Navicula 
cryptotenella. A. minutissimum au sens large est un cortège d’espèces plutôt polluosensible, tandis que 
Navicula cryptotenella constitue un bon indicateur des eaux moyennement chargées en matières 
organiques. En 2019, Amphora pediculus, un taxon pouvant être sensible à la matière organique mais se 
développant dans des milieux parfois riches en nutriments, vient s’ajouter en tête de liste. 
 
Ainsi, l’indice diatomées met en évidence une légère altération de la qualité de l’eau malgré son très 
bon état biologique relevé en 2018 et 2019. 
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4.2.2.3. Macrophytes 

En ce qui concerne le compartiment macrophytes, la station étant suivie une année sur deux par l’Agence de 
l’Eau, seuls les résultats de 2019 sont disponibles sur le portail Naïades. Ils sont présentés dans le Tableau 
7 ci-dessous. 

Tableau 7 : Résultats obtenus pour l’indice macrophytes (IBMR) sur le Salaison à Mauguio en 2019 

 2017 2019 

IBMR 8,02 7,70 

Nombre de taxons contributifs 17 21 

Robustesse 8,30 8,10 

Etat biologique (arrêté 2018) Moyen Moyen 

 
En 2017 et 2019, le niveau trophique de la station était élevé avec une bonne robustesse du diagnostic. Les 
listes floristiques relevées étaient riches (25 taxons dont 17 contributifs à l’IBMR en 2017, 27 taxons dont 21 
contributifs en 2019) malgré des habitats peu diversifiés et les berges abruptes. Les développements 
macrophytiques étaient essentiellement composés d’algues filamenteuses : un mélange de Spirogyra sp., 
Vaucheria sp., Cladophora sp. et Oedogonium sp. dominait le peuplement en 2017, et le taxon eutrophe 
Cladophora sp. dominait en 2019. Hormis les algues filamenteuses, les listes floristiques sont 
essentiellement composées de taxons ubiquistes ou possédant une écologie intermédiaire (coefficients de 
sténoécie de 1 ou 2). Notons qu’en 2019, on relève la présence d’un unique taxon sténoèce au sein du 
peuplement : il s’agit de l'algue verte Ulva sp., que l'on rencontre dans les milieux fortement minéralisés 
voire pollués. Soulignons également la présence de l’hélophyte Ludwigia peploides au sein des deux listes, 
une espèce classée comme envahissante. 
 
Enfin, la végétation présente aux abords du cours d’eau a fait l’objet d’un relevé non exhaustif en 2016 lors 
de la réalisation de l’état initial écologique pour la création d’une piste cyclable au niveau du pont des 
Aiguerelles (1). Il a mis en évidence la présence de plusieurs espèces exotiques envahissantes telles que la 
Canne de Provence (Arundo donax), la Jussie (Ludwigia peploides) et l’Erable négundo (Acer negundo). 
 
Les analyses des macrophytes réalisées en 2017 et en 2019 mettent en avant une qualité de l’eau 
non optimale, mise en évidence par la présence d’espèces se développant dans les milieux 
mésotrophes à eutrophes. La présence d’espèces exotiques envahissantes aux abords du cours 
d’eau a également été relevée lors de différentes études sur ce site. 
 

4.2.2.4. Poissons 

Le Salaison est classé en 2ème catégorie piscicole. Le Schéma Départemental de préservation de 
restauration et de mise en Valeur des Milieux Aquatiques (10) indique que le cours d’eau abrite des 
cyprinidés d’eau vive de l’amont jusqu’au pont des Aiguerelles. Puis, vers l’aval, le peuplement est 
principalement composé de de cyprinidés d’eaux calmes et de carnassiers. D’après les différents inventaires 
réalisés sur la station de suivi 06300400 Le Salaison à Mauguio par l’ONEMA, 13 espèces sont avérées sur 
ce secteur (cf.Tableau 8).  
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Tableau 8 : Espèces relevées sur l’aval du Salaison 

Nom scientifique Nom français 

Anguilla anguilla Anguille européenne 

Phoxinus septimaniae Vairon du Languedoc 

Gasterosteus gymnurus Epinoche 

Squalius cephalus Chevaine 

Rutilus rutilus Gardon 

Tinca tinca Tanche 

Liza ramada Mulet porc 

Albumus albumus Ablette 

Carassius sp. Carassin 

Pseudorasbora parva Pseudorasbora 

Cyprinus carpio Carpe commune 

Lepomis gibbosus Perche soleil 

Gambusia holbrooki Gambusie 

 
Notons la présence d’Anguilla anguilla, l’Anguille européenne, une espèce menacée. D’après la 
« Contribution à l’amélioration des connaissances et à la gestion de l’Anguille européenne dans les lagunes 
méditerranéennes – Cas de l’Etang de l’Or » (11), l’essentiel de la population d’Anguilles du Salaison est 
composée d’anguillettes d’une longueur comprise entre 120 et 400 mm. 
 
Soulignons également la présence de la Perche soleil, une espèce exotique envahissante considérée 
comme nuisible et celles du Pseudorasbora et de la Gambusie, deux espèces exotiques et invasives. 
 
Le Tableau 9 suivant présente les résultats obtenus lors des pêches réalisées en 2017 et en 2019. 

Tableau 9 : Résultats obtenus pour l’indice poisson (IPR) sur le Salaison à Mauguio en 2017 et en 2019 

 2017 2019 

Score des métriques 
d’occurrence 

Score NTE 4,2 0,4 

Score NEL 2,8 2,8 

Score NER 6,6 6,7 

Score des métriques 
d’abondance 

Score DII 0 0 

Score DIO 3,6 6,4 

Score DIT 1,9 3,5 

Score DTI 2,1 4,0 

Note IPR 21,2 23,8 

Etat biologique (arrêté 2018) Moyen Moyen 

 
Les résultats des analyses du compartiment piscicole sur la station « 06300400 Salaison à Mauguio 2 » 
définissent un état biologique moyen. On observe que la métrique Densité Totale d’Individus (DTI) est 
importante lors des deux relevés, ce qui peut s’expliquer par un taux non négligeable d’individus 
tolérants (DIT) et d’individus omnivores (DIO) au détriment des taxons invertivores (DII). 
 
Peu de données bibliographique relatives à la faune piscicole sont disponibles. Au regard des 
résultats du RCS, on constate que la qualité du peuplement piscicole, bien que demeurant moyenne, 
semble s’améliorer au fil des ans. La faune piscicole est peu variée mais comportant une espèce 
patrimoniale, l’Anguille européenne. 
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4.3. ETAT CHIMIQUE  

De même que pour l’état écologique, l’état chimique de la station « 06300400 Le Salaison à Mauguio » est 
suivi dans le cadre du réseau de suivi de l’Agence de l’eau Rhône-Méditerranée et Corse. Les résultats sont 
présentés dans le Tableau 10 suivant. 
 

Tableau 10 : Etats chimiques de la station 06300400 Le Salaison à Mauguio 

 
En 2010 et 2011, l’état chimique défini était mauvais du fait d’une concentration trop importante en 
Benzo(a)pyrène. A partir de 2012, cette pollution semble avoir disparu car la qualité chimique du Salaison 
est qualifiée de « bonne ». En 2019 et 2020, un nouveau déclassement est observé, mais le site de l’Agence 
de l’Eau ne précise pas le ou les paramètres qui ont conduit à cette l’évaluation en état chimique mauvais. 
Toutefois, des concentrations en Benzo(a)pyrène supérieures aux NQE-MA sont relevées (source 
plateforme Naïade Eau France) en 2019 et en 2020. Cet hydrocarbure (HAP) qui provient de la combustion 
de matériaux fossiles est souvent lié à la pollution routière (revêtements routiers et combustion de 
carburant).  
 
La qualité chimique des eaux du Salaison est actuellement en mauvais état. 
 

5. ETAT INITIAL DU MILIEU TERRESTRE AVANT TRAVAUX 

Les données concernant le milieu terrestre sont issues de la bibliographie et de prospection de terrain avant-
travaux. 
 

5.1. HABITATS NATURELS 

Concernant les habitats naturels les états initiaux des études réalisées en 2015 montrent la présence de 
deux types de végétations remarquables, d’intérêt communautaire (annexe 1 de la Directive 
« Habitats ») : 

  Les prairies humides hautes méditerranéennes (code EUNIS E3.1 / code Natura 2000 6420); 

  Les forêts riveraines à Peupliers ou Frênes (codes EUNIS G1.31/G1.33 / code Natura 2000 92A0). 
 
L’habitat « prairies humides hautes méditerranéennes » est très localisé et de petite taille (situé à la 
confluence avec le ruisseau de Balaurie ; < 0,05 ha) et est en bon état de conservation. 
 
L’habitat « forêts riveraines à Peupliers ou Frênes » est présent de façon non continue sur l’ensemble des 
berges du cours d’eau, souvent en mélange avec d’autres habitats (environ 1 ha d’habitat non mélangé / 
environ 2,8 ha d’habitat mélangé). L’état de conservation de l’habitat est variable quand il n’est pas mélangé 
(souvent modéré), et mauvais quand celui-ci est mélangé (habitat dégradé, peu typique). 
 

5.2. FLORE 

Les inventaires botaniques menés en 2015 sur le tronçon de cours d’eau étudié n’ont permis de mettre en 
évidence qu’une seule espèce de flore patrimoniale. Il s’agit de l’Aristoloche à nervures peu 
nombreuses (Aristolochia paucinervis), qui est une espèce déterminante ZNIEFF en Languedoc-Roussillon, 
rare dans la plaine entre Nîmes et Montpellier (plus fréquente entre Montpellier et Béziers). Au moins une 
centaine de pieds sont présents le long du Salaison. 

 2020 2019 2018 2017 2016 2015 2014 2013 2012 2011 2010 

Etat 
chimique 

Mauvais Mauvais Bon Bon Bon Bon Bon Bon Bon Mauvais Mauvais 
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5.3. FAUNE 

5.3.1. Lépidoptères 

Parmi les plus de 30 espèces de rhopalocères (et zygènes) contactées en 2015 et connues du secteur 
(cortège des friches et bords de cultures et cortège des lisières et des haies), une seule est patrimoniale et 
protégée, la Diane (Zerynthia polyxena). Il s’agit d’une espèce inféodée à la présence d’Aristoloches à 
feuilles rondes (Aristolochia rotunda), sur laquelle la femelle va pondre ses œufs (plante « hôte »). Dans 
certains cas, elle peut se satisfaire d’autres aristoloches et notamment de l’Aristoloche à nervures peu 
nombreuses (A. paucinervis) mais uniquement si elle est en mélange avec la première. L’espèce est donc 
liée aux habitats de ces plantes à savoir les pelouses, prairies ou friches mésophiles voire humide, les 
lisières forestières, et les abords de cours d’eau. 
 
De nombreux pieds d’Aristoloches à feuilles rondes en mélange avec l’Aristoloche à nervures peu 
nombreuses ont été observés le long du Salaison, en lisière de haie ou de bosquet mésophile. C’est sur les 
stations les plus denses que se développent de belles populations de Diane. Quatre foyers principaux sont 
présents : le plus important s’étend sur un peu plus d’1 km au sud de l’aire d’étude. La Diane y occupe un 
linéaire de lisières mésophile où les plantes hôtes sont abondantes, surtout en rive gauche. Le deuxième 
foyer est situé quelques centaines de mètre plus haut, en amont du pont des Aiguerelles où de belles 
densités de plantes hôtes parasitées ont pu être observées, mais uniquement en rive gauche du Salaison et 
sur les deux rives du ruisseau de la Balaurie. Enfin, les derniers foyers sont situés bien plus en amont et 
occupent les fossés humides bordant le Salaison en rive gauche et l’amont de la LGV. Les densités y 
semblent plus faibles. 
 
 

5.3.2. Odonates 

Parmi les 27 espèces d’odonates contactées en 2015 et connues du secteur (cortège des petites rivières et 
ruisseaux méditerranéens) toutes ne se reproduisent pas dans le Salaison (par exemple l’Aeschne 
printanière Brachytron pratense ne se reproduit pas sur l’aire d’étude où les habitats aquatiques ne lui 
conviennent pas, car c’est une espèce inféodée aux eaux stagnantes riches en hélophytes. Les adultes 
observés en maturation le long des haies proviennent très probablement des abords de l’étang de l’Or où 
des populations de l’espèce sont présentes). 
 
3 espèces parmi les 27 sont patrimoniales et 2 sont protégées. Il s’agit du Gomphe à crochets 
(Onychogomphus uncatus), patrimonial, et de l’Agrion de Mercure (Coenagrion mercuriale) et de la 
Cordulie à corps fin (Oxygastra curtisii), espèces patrimoniales et protégées. 
 
Le Gomphe à crochets a été observé en abondance là où les radiers sont bien présents (exuvies collectés). 
De très nombreux individus d’Agrion de Mercure ont été observés presque tout le long du Salaison malgré la 
faiblesse des herbiers aquatiques présents. Dans la partie amont, où les radiers sont bien présents, l’espèce 
abonde et se reproduit sur presque tout le linéaire. Seuls les secteurs de mouilles profondes sont délaissés. 
En allant vers l’aval, l’espèce est encore bien présente mais est de plus en plus localisée au niveau des 
secteurs de radiers qui se raréfient. Elle est en revanche totalement absente dans les 900 derniers mètres 
avals où les conditions ne sont plus du tout favorables. 
 
La Cordulie à corps fin est très bien implantée localement avec une population importante et dynamique. 
Plusieurs dizaines d’exuvies et de nombreux adultes ont été observés le long des berges du Salaison. 
L’espèce est présente sur tout le linéaire étudié mais est plus abondante là où les conditions sont les plus 
favorables (zones profondes et lentiques bordées d’arbres). 
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5.3.3. Amphibiens 

3 espèces d’amphibiens communes mais protégées ont été contactées et sont connues du secteur. Il 
s’agit par ordre d’abondance de la Grenouille rieuse (Pelophylax ridibundus), de la Rainette méridionale 
(Hyla meridionalis) et du Crapaud épineux (Bufo spinosus). 
 
La Grenouille rieuse est très abondante. Il s’agit d’une espèce introduite envahissante qui réalise son cycle 
biologique dans et à proximité immédiate de l’eau. Cette espèce, autochtone dans le nord-est de la France, 
est toutefois protégée.  
 
Les populations de Rainette méridionale et de Crapaud épineux semblent être peu importantes. Ces 
espèces se reproduisent probablement dans le Salaison à la faveur des zones les plus lentiques, et utilisent 
les haies, boisements, friches et broussailles lors de leur phase terrestre. 
 
Deux autres espèces communes régionalement mais non observées, le Crapaud calamite (Epidalea 
calamita) et le Pélodyte ponctué (Pelodytes punctatus), sont éventuellement susceptibles de fréquenter la 
zone d’étude de façon marginale. 
 

5.3.4. Reptiles 

5 espèces de reptiles communes mais protégées ont été contactées et sont connues du secteur. Il s’agit 
de la Tarente de Maurétanie (Tarentola mauritanica), du Lézard des murailles (Podarcis muralis), du 
Lézard vert occidental (Lacerta bilineata), de la Couleuvre de Montpellier (Malpolon monspessulanus) et 
de la Couleuvre vipérine (Natrix maura). 
 
La Tarente de Maurétanie, espèce introduite dans l’Hérault, ne fréquente que les zones 
urbanisées/anthropisées. Elle est présente ponctuellement au niveau des ponts. 
 
Le Lézard des murailles et la Couleuvre de Montpellier, qui fréquentent une très grande variété de milieux 
chauds et secs, sont régulièrement présents le long du Salaison sans être liés au cours d’eau. 
 
Le Lézard vert occidental est lui inféodé aux secteurs embroussaillés ou relativement arborés (haies, 
boisements et fourrés humides/ripisylve), qui constituent son habitat de prédilection en plaine agricole 
méditerranéenne (refuges/corridors). 
 
Enfin, la Couleuvre vipérine, espèce de serpent la plus aquatique de France métropolitaine, a été observée 
dans le Salaison et à proximité immédiate (berges…). 
 
Deux autres espèces communes régionalement mais non observées, la Couleuvre à échelons (Zamenis 
scalaris) et la Couleuvre helvétique (Natrix helvetica) sont éventuellement susceptibles de fréquenter la zone 
d’étude. De la même manière que pour la Couleuvre de Montpellier pour la Couleuvre à échelons, et que la 
Couleuvre vipérine pour la Couleuvre helvétique (bien que celle-ci soit un peu moins aquatique et fréquente 
aussi les ripisylves/boisements frais). 
 
Enfin, 2 tortues aquatiques, la Tortue de Floride (Trachemys scripta), et la Cistude d’Europe (Emys 
orbicularis) pourraient fréquenter de manière anecdotique la zone d’étude (la Tortue de Floride est une 
espèce exotique envahissante, et la Cistude est une espèce patrimoniale et protégée, connue au nord de 
l’étang de l’Or, quelques kilomètres plus à l’est. Il est donc possible que des individus erratiques transitent 
dans le Salaison). 
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5.3.5. Mammifères semi-aquatiques 

Parmi les 7 espèces de mammifères semi-aquatiques autochtones seulement 3 sont susceptibles d’être 
présentes sur la zone d’étude : le Putois d’Europe (Mustela putorius), le Campagnol amphibie (Arvicola 
sapidus) et la Loutre d’Europe (Lutra lutra). Si la présence du Putois, modérément patrimonial et non 
protégé est probable, la présence du Campagnol amphibie et de la Loutre, espèce patrimoniales et 
protégées, est improbable (espèces non contactées malgré des recherches spécifiques, et habitats peu 
favorables). 
 
La Loutre d’Europe a été détectée en juin 2013 sur le territoire communal de Mauguio, à l’ouest de 
l’agglomération (hors zone d’étude). En effet, l’enquête régionale menée a révélé la présence d’une épreinte 
de l’espèce sur le Vieux Salaison (F. POITEVIN, comm. pers.). 
 
2 espèces de mammifères semi-aquatiques introduites et envahissantes sont également présente sur le 
Salaison : le Rat musqué (Ondatra zibethicus) et le Ragondin (Myocastor coypus). 
 
 

5.4. CARTOGRAPHIES 

 
Les cartes suivantes présentent la répartition des habitats et des espèces (flore et faune) répertoriées.  
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6. SYNTHESE 

Le Tableau 11 en page suivante présente une synthèse des différents éléments relevés dans la 
bibliographie consultée ou lors de prospections de terrain ante-travaux concernant le milieu naturel terrestre. 
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Tableau 11 : Tableau de synthèse 

 Commentaire 

Milieu aquatique 

Qualité morphologique 

Le Salaison a subi plusieurs modifications morphologiques afin de concentrer ses écoulements dans un lit 
unique (curage du Salaison, construction de merlons et comblement d’anciens chenaux) visant à faciliter 
l’évacuation des eaux vers l’étang de l’Or. 

Actuellement, on peut observer en certains secteurs l’enfoncement progressif du lit mineur, ayant pour 
conséquence la déconnexion du Salaison de sa plaine d’inondation naturelle. Les berges sont peu entretenues, 
on constate des effondrements dus à l’érosion. 

Données physico-chimiques 
Depuis l’arrêt d’exploitation de la station d’épuration de Saint-Aunès en 2012, l’état physico-chimique du 
Salaison est bon. 

Données 
biologiques 

Macroinvertébrés benthiques L’état écologique défini selon le compartiment macroinvertébré est bon depuis 2016. 

Diatomées 
L’indice diatomées semble mettre en évidence une légère altération de la qualité de l’eau malgré un bon à très 
bon état biologique relevé depuis 2014. 

Macrophytes 
Les analyses macrophytes réalisées en 2017 et 2019 mettent en avant une qualité de l’eau non optimale 
(présence d’espèces se développant dans les milieux mésotrophes à eutrophes), ainsi que la présence 
d’espèces exotiques envahissantes aux abords du cours d’eau. 

Poissons 
Le compartiment piscicole définit un état biologique moyen en 2017 et 2019. La faune piscicole est peu variée 
mais comporte une espèce menacée : l’Anguille européenne. 

Etat chimique La qualité chimique des eaux du Salaison est actuellement en mauvais état. 

Milieu terrestre 
Données 

biologiques 

Habitats naturels 

2 types de végétations remarquables d’intérêt communautaire sont relevés sur le secteur d’étude : 

- prairies humides de hautes méditerranéennes (code 6420) ; 

- forêts riveraines à Peupliers ou Frênes (code 92A0). 

Leur état de conservation est variable : bon à mauvais. 

Flore 
Présence d’une espèce patrimoniale, l’Aristoloche à nervures peu nombreuses (dét. ZNIEFF, rare). 

Au moins une centaine de pieds ont été relevés le long du Salaison. 

Faune 

Lépidoptères 
Espèce patrimoniale et protégée : la Diane, liée à la présence de l’Aristoloche à feuilles rondes (et dans une 
moindre mesure de l’Aristoloche à nervures peu nombreuses). Quatre noyaux principaux (population). 

Odonates 

27 espèces connues dont 3 espèces remarquables : 

- Gomphe à crochets, patrimoniale, 

- Agrion de Mercure et Cordulie à corps fin, espèces patrimoniales et protégées. 

Occupation de la zone d’étude dispersée selon le préférendum écologique de chaque espèce). 

Amphibiens 
3 espèces communes protégées connues : Grenouille rieuse, Rainette méridionale et Crapaud épineux. 

L’espèce la plus abondante, la Grenouille rieuse, liée au cours d’eau, est une espèce introduite envahissante. 

Reptiles 
5 espèces communes protégées connues : Tarente de Maurétanie, Lézard des murailles, Lézard vert 
occidental, Couleuvre de Montpellier et Couleuvre vipérine. Seule la Couleuvre vipérine et dans une moindre 
mesure le Lézard vert occidental sont liés au cours d’eau. 

Mammifères semi-
aquatiques 

Présence d’espèces patrimoniales/protégées improbable (Loutre, Campagnol amphibie). 


